
 

 

Assemblée Générale Consomm’acteurs Gennevilliers 
29 janvier 2025 
 
 
Présents : Marix Jumel, Daniel Stoyanov, David Leriche, Sandrine Courtois, Clarisse Tenenbaum, Isabelle 
Massard, Angélique Dupont, Hélène Comito, Nicole Charetier, Lucile Brunet, Géraldine Duriez, Céline 
Mallejac, Emmanuelle Deligny, Virginie Poulard, Bruno Sebbon, Jacqueline Fleuret, Samira Nanna, Simone 
Nottrel, Béatrice Decourière, Véronique Desmettre. 
Emile Senente, Ludovic Sanglier (maraîchers) 

 
1 BILAN GÉNÉRALE DE LA SAISON AGRICOLE ET MANGEUSES/MANGEURS 
 
D’un côté, la situation agricole actuelle qui est caractérisée par plusieurs problèmes majeurs 
 
Une baisse des revenus des agriculteurs, qui peinent à vivre décemment de leur travail. 
 
La main-mise de l’agro-industrie sur l’agriculture et en particulier sur l’agriculture paysanne.  
Une concurrence déloyale permise par les accords de libre-échange, qui met en difficulté les producteurs 
français face aux importations à bas coût et à basse protection de l’environnement.  
 
Le changement climatique/les perturbations environnementales. 
 
La difficulté pour les agriculteurs à trouver des repreneurs quand ils arrêtent leurs activités (Le dernier 
recensement agricole indique qu’il reste environ 496 000 chefs d’exploitation et co-exploitants agricoles en 
France.  
 
Le nombre d'exploitations agricoles a également diminué, passant de 698 500 en 2000 à 416 436 en 2020 et 
La taille moyenne des exploitations a augmenté, atteignant 69 hectares en 2020 
 
Les difficultés qui sont faites à l’agriculture bio :  - effondrement de la demande avec une baisse de vente. 
Manque de soutien politique : arrêt en 2017 des aides au maintien pour les agriculteurs bio déjà installés. 
Des objectifs gouvernementaux non atteints : nous sommes seulement à 10,7% de surface en bio au lieu 
des 15% visées pour 2022. Seulement 7% de produits bio dans la restauration collective contre les 20% 
prévus par la loi EGALIM. Des aides insuffisantes : 50 millions d’euros annoncés récemment soit environ 
833 euros par ferme selon la FNAB.  
Une menace de fermeture de l’agence Bio. La réintroduction des néonicotinoïdes. 
 
Cette crise et ce manque de soutien poussent des agriculteurs bios à se décourager et revenir à l’agriculture 
conventionnelle quand ils ne cessent pas tout simplement leur activité.  
La profession qui connaît le plus fort taux de suicide. 
 
![…] le modèle de production agricole, aujourd"hui dominant, est non durable. Il est créateur de beaucoup de 
richesses mais aussi de grandes pauvretés et d"inégalités en France et dans le monde. La France est un 
grand pays agricole. Malgré cela, un tiers des agriculteurs français sont pauvres, avec un reste à vivre de 
moins de 350 € par mois, et 8 à 10 millions de nos concitoyens sont en précarité alimentaire." 
 
*Extrait du programme de la Journée nationale du droit à l"alimentation du 20.09.19 

D’un autre côté : Mangeuses et Mangeurs. 
 



 

 

La situation de la précarité alimentaire en France est préoccupante et s'est aggravée ces dernières années, 
notamment en raison de l'inflation et des conséquences économiques de la pandémie de COVID-19. 
 
En 2023, environ 16% de la population française, soit une personne sur six, est touchée par la précarité 
alimentaire.  
Ce chiffre représente une augmentation significative par rapport aux années précédentes. Entre juillet et 
novembre 2022, le pourcentage de la population touchée est passé de 12% à 16%2. 
 

Profils concernés 

Depuis longtemps maintenant la précarité alimentaire ne touche plus seulement les personnes au 
chômage/ celles qui sont sans domicile fixe.  

Elle s’est élargie 
 
• Les jeunes sont particulièrement affectés : 24% des moins de 40 ans sont concernés 

• Les femmes sont surreprésentées, constituant 59% des personnes en insécurité alimentaire 

• Les familles monoparentales et les personnes vivant seules sont plus susceptibles d'être touchées 

• Les personnes en mauvaise santé ou souffrant d'un handicap sont également plus vulnérables, avec 
22% d'entre elles manquant de nourriture 

• Les très jeunes enfants. Un enfant sur cinq ne mange pas trois repas par jour : la précarité 
alimentaire constitue un risque majeur pour les jeunes enfants dans les trois premières années de la 
vie avec un impact significatif sur le développement cognitif, physique et psychologique.  

• Lors de leur dernière campagne les Restos du coeur ont accueilli plus d’1,3 millions de personnes 
alors que les critères d’accès aux Restos avaient été revus à la baisse. Une étude profils de 
l’observatoire des restos montre que 70% des inscrits vivent avec deux fois moins que le seuil de 
pauvreté (soit 680 euros). C’est 10 points de plus que l’an dernier.  

 

Facteurs aggravants 

Plusieurs éléments contribuent à l'aggravation de la situation : 
1. L'inflation : En mars 2023, l'inflation sur les produits alimentaires a atteint 16%2. 

2. La pandémie de COVID-19 :  

3. Les dépenses contraintes : 36% des personnes en insécurité alimentaire ont réduit leur budget 
alimentaire pour faire face à d'autres dépenses comme le logement ou l'énergie. 

Sans aller jusqu’à parler de public précaire, on constate que la baisse de prise de contrats dans les AMAP 
est en grande partie due aux difficultés financières. C’est vrai un peu partout mais c’est vrai aussi chez nous.  
Cela amène des comportements différents : des départs, des partages de paniers, des commandes moins 
régulières, des reports de prises de contrats. 

A noter, contrairement à ce que qu'indique notre ministre de l'agriculture, que les causes du désintérêt des 
consommateurs français pour la nourriture bio ne sont pas dues au cout de production, mais aux marges 
prélevées par les transformateurs qui en ont profité pour augmenter le prix de vente de la nourriture Bio en 
même temps qu'ils baissaient les prix payés aux producteurs.  

PAROLE À EMILE ET LUDOVIC 
 
Confirment la situation décrite plus haute. Cela fait 15 mois qu’on est dans l’eau. C’est de pire en pire. Pas 
seulement pour le maraîchage. 

https://chiche.makesense.org/media/environnement/10-chiffres-sur-la-precarite-alimentaire
https://chiche.makesense.org/media/environnement/10-chiffres-sur-la-precarite-alimentaire


 

 

A cela s’ajoute le fait que les fermes n’arrivent pas à trouver du personnel pour travailler sur les 
exploitations. Les gens ne veulent pas venir travailler dans les exploitations.  

Il faut encore et toujours se battre pour la bio qui en plus ne paie pas. C’est une des raisons par laquelle  
beaucoup d’agriculteurs repassent en conventionnel.  

Ludovic annonce une augmentation de 1 euros pour les paniers qui passeront à 13,50 pour les petits 
paniers et à 18 pour les grands paniers.  

 
2. BILAN ACTIVITES 2024 
 
Situation des 3 AMAP  
 
Ø Agnettes 
Légumes : 39 personnes ( 26 grands et 10 petits) 
Il en manque 10 sur cette saison par rapport à l’an dernier car le Centre communal d’action social qui avait 
pris 10 paniers à la saison d’été n’a pas été assez vif sur le renouvellement des contrats. 
Pains : 33 produits (pains/brioches/gourmandises) 
Oeufs : 750 
Fromages 180  
 
Ø Village 
Eté 24-25 adhérents : 22 paniers dont 8 grands et 14 petits 
288 œufs, 36 fromages et 36 yaourts, 8 pains 8 personnes 
Hiver 24-25 : 27 adhérents 22 paniers dont 9 grands et 13 petits 2 grands paniers partagés 
318 œufs 8 personnes pour le pain 9 pains, 36 fromages et 36 yaourts 
Donc baisse des paniers de légumes entre 2023 et 2024, les autres produits se maintiennent. 
Un remerciement à Daniel pour le nettoyage, la mise en place et l"accueil d"Emile et autres fournisseurs. 
 
Ø Grésillons 
Pas beaucoup évolué, on a perdu des adhérents. Des gens qui ne prennent pas de légumes l’hiver mais 
reviendront l’été.  
12 adhérents pour 14 paniers (18 en été) 
On a des prélèvements tous les mois en fonction de ce qu’on a commandé.  
On perd par rapport à la diversité des paniers.  
On peut intégrer des gens en cours de saison.  
On ne sait pas si on aurait l’espace pour accueillir plus de paniers.  
Le collectif Percheron avait annoncé que le jour de distribution changerait pour passer au jeudi mais cela va 
rester au mercredi pour le moment. Le collectif est revenu sur ce projet.  
Les paniers restent corrects même quand il y a des changement de dernière minute. 
 
 
 Produits hors contrats 
 
POMMES  
Une baisse conséquente des commandes depuis l’an dernier.  
Hervé a décidé de revenir à une vente toutes les 6 semaines au lieu de toutes les 3 semaines.  
De fait, la commande de ce mercredi est bien plus importante que celles des trois dernières.  
 
MIEL 
Une baisse des commandes en septembre 2024 mais moindre selon le producteur que dans d"autres 
AMAP. La plupart des personnes sont à la Gennevilloise 



 

 

ORANGES 
Une seule livraison cette année mais qui reste correcte en nombre de commande. 
 
POISSON 
En septembre reprise des livraisons aux AMAP par Antoine. Résultat positif, davantage de commandes 
qu"au marché du Village. Quelques commandes venant de Consomm"acteurs uniquement 
 
VIANDE 
Livraisons commencées en septembre.    
6 livraisons par an. De bonnes commandes, essentiellement d"adhérents boutique. 
 
CHAMPIGNONS 
En 2023-2024 : 13 contrats dont 2 au Village et 11 aux Agnettes 
En 2024-2025 : 10 contrats dont 1 au Village et 9 aux Agnettes 
 
 
3.BILAN FINANCIER 
 
Les mouvements concernent le paiement de factures d’initiatives et des rentrées d’argent qui correspondent 
aux adhésions.  
Changement d’adresse et de noms à la banque.  
(PV de l’AG avec le changement) 
Déclaration préfecture.  
 
4. INITIATIVES 2024  
 
Forum des Associations : Le stand commun avec LA GENNEVILLOISE a été tenu par 11 personnes 
toutes adhérentes à LA GENNEVILLOISE SAUF 1 
 
Le marché de printemps samedi 25 mai dans la période du Festival de la Transition Ecologique. Ce festival 
vise à regrouper toutes les initiatives portées par la municipalité et les associations pour renforcer 
l’éducation à la transition écologique. C'est un évènement  sur l'ensemble de la Ville qui regroupe et met en 
synergie les évènements existants autour de la transition écologique. 
300 euros de marchandises boutique ont été vendues mais sur 22 personnes ayant tenu le stand, une seule 
n’était pas adhérente à la boutique 
 
Salon des vignerons : très bonne visibilité en association avec la Gennevilloise.  
22 personnes sur 3 jours là 3 sont seulement consomm"acteurs. 
Au total pour ces 3 manifestations : manque de personnes pour tenir le stand et très peu de personnes non 
adhérentes à LA GENNEVILLOISE ; 
 
Coopération avec le CCAS : Centre Communal d"Action sociale de la ville de Gennevilliers qui  pris en 
charge l’achat de 10 paniers aux Agnettes :  
190 paniers en tout  (5 grands et 5 petits).  
79 personnes seules 
75 monoparentales 
36 familles (couple + enfants) 
Pour saison 2025 : CCAS voudrait prendre 15 paniers : 5 grands et 10 paniers. 
Bons retours des bénéficiaires. A nous de reprendre contact avec certains qui étaient prêts à revenir en 
dehors du CCAS - quel financement d’une partie panier.  
 



 

 

Ludovic a donné des caisses de pommes de terre et carottes pour la journée Portes ouvertes de la 
Gennevilloise 
 
Ludovic a également fait dons de plusieurs tonnes de pommes de terre aux associations caritatives de la 
ville  (Restos du coeurs et Secours Populaire) plus à la distribution alimentaire organisée par la ville.  
 
 
4.PERSPECTIVES 2025  
 
En coopération avec une habitante de Gennevilliers, membre de la direction du collectif Nourrir (qui 
rassemble 54 organisations comme la Confédération paysanne, Combat Monsanto, Fédé nationale de l’agri 
bio, Oxfam, Attac, VRAC, LPO etc), nous invitons samedi 5 avril, Nora Bouazzouni qui est journaliste, autrice 
de plusieurs livres : Mangez les riches (sur alimentation et classes sociales) et Steacksisme et Faiminisme 
sur l’alimentation et le genre. 
L’initiative aura lieu à 10 heures au centre social Saad-Abssi.  
 
Cette initiative qui a attiré l’attention du service développement durable, alimentation de la ville de 
Gennevilliers fait que le printemps de l’écologie organisée par la ville de Gennevilliers sera avancé d’une 
semaine pour prendre en compte cette conférence.  
 
Nous participerons une nouvelle fois au temps fort de cette initiative au parc des Sévines, au mois de mai et 
également à une vente dégustation (avec la Gennevilloise) mardi 13 mai sur le temps du midi au pied de la 
tour de la mairie. 
 
Nous avons aussi été sollicité par le centre social Aimé-Césaire pour la journée du 16 avril. Revoir les 
contacts d’Aimé-Césaire. Demande d’une présence pour vendre des produits. 
 
L’université populaire est en cours de réflexion pour un cycle sur l’alimentation l’an prochain. 
 
Prévoir une initiative avec le cinéma Jean-Vigo. (Soit passer par l’association Jean-Vigo (on ne paie pas la 
salle). Trouver un film (le cinéma va fermer du 12 février au 30 avril). Trouver d’autres associations pour 
avoir plus de public.  
Voir le film de Marie-Monique Robin.  
 
 
RENOUVELLEMENT CA  
Pas de nouvelles demandes pour rejoindre le CA composé de :  
Emmanuelle Deligny, Hélène Comito, Angélique Dupont, Géraldine Duriez, Jacqueline Fleuret, Marix Jumel, 
Claudine Kolikoff, David Leriche, Martine Minarovits, Simone Nottrel, Virginie Poulard, Daniel Stoyanov. 
Isabelle Massard, Samira Nanna. 
 
 
 
 
 


